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La mission du Comité de Solidarité/Trois-Rivières (CS3R) vise à favoriser la mise 
en place d’un monde plus juste, plus démocratique et plus équitable et à contrer 
les phénomènes de la mondialisation néo-libérale et de la domination politique, 
économique et militaire sur les nations et les peuples. Le CS3R actualise cette 
mission en :

-Sensibilisant la population d’ici aux causes 
  du mal-développement par des actions 
 d’information, de mobilisation et de solidarité avec les réseaux locaux ;
-Appuyant les  efforts d’émancipation des peuples par des 
  campagnes de solidarité ;
-Soutenant les initiatives de développement des collectivités locales 
  par des interventions de coopération et de partenariat solidaire.

LA MISSION DU COMITÉ DE
SOLIDARITÉ/TROIS-RIVIÈRES (CS3R)
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À quelques visages près, voici l’équipe du CS3R en 2015-2016. Première rangée  : Sylvain 
Pinet, coordonnateur des stages internationaux, Ginette Houle, secrétaire, Alice Grinand, 
agente des communications, Richard Grenier, coordonnateur du secteur jeunesse, Ana Maria 
Piraquive, comptable, Annie Lafontaine, coordonnatrice de la coopération internationale, 
Jean-Marc Lord, directeur général. Deuxième rangée  : Marie-Laurence Bordeleau, agente 
de développement du secteur jeunesse, Joanie Milette, agente de développement des stages 
internationaux, des campagnes d’éducation, mobilisation et solidarité, Liliane Auger, agente 
de développement des stages internationaux, Néné Diallo, agente de développement du 
secteur jeunesse, Pierre-Luc Filion, agent de développement du secteur jeunesse. Troisième 
rangée  : Claude Lacaille, agent des communications, Javier Escamilla, artiste associé au 
secteur jeunesse, Anick Michaud, coordonnatrice adjointe du secteur jeunesse, Jean-Thomas 
Houle, coordonnateur adjoint des stages internationaux, ainsi que Olivier Gamelin, 
coordonnateur des communications.

Membres du conseil d’administration 2015/2016 : Jean-Claude Landry 
(président), Daniel Landry (vice-président), Anick Beneke (trésorière), France 
Cormier (secrétaire), ainsi que les administrateurs François Landry, Yves 
Rocheleau, Madelaine Rouleau, Marielle Ferragne et Geneviève Bastien.
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Mission
Pour faire écho à la mission d’éducation du CS3R, le secteur des stages internationaux 
initie chaque année près de 200 jeunes aux réalités de la coopération internationale en 
les confrontant de visu et de sensu aux conséquences inhérentes de la mondialisation 
dans les pays de l’hémisphère Sud. Le CS3R espère ainsi en faire des citoyens/nes 
politisés/es et conscients/es des enjeux internationaux. De plus, les différents stages 
offerts viennent appuyer les projets de solidarité de nos partenaires du Sud.

L’équipe des stages internationaux au CS3R : le coordonnateur Sylvain Pinet, l’adjoint à la coordination Jean-
Thomas Houle, ainsi que les agentes de développement Valérie Paquette, Joanie Milette et Liliane Auger.
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Réalisations de l’année 2015-2016

Gestion des risques
L’année 2015-2016 a été indéniablement marquée par les attentats terroristes dans certains de nos pays hôtes (Mali et 
Burkina Faso), ainsi que dans les principales villes de transit  pour les destinations africaines (Paris et Bruxelles). Ainsi, 
plusieurs projets de courts séjours ont dû être relocalisés ou ont connu des désistements, et plus de 10 mandats de stages 
PSIJ ont été temporairement mis sur la glace.

En matière de sécurité, le CS3R applique la notion légale du « bon père de famille », ajustant ses interventions sur la scène 
internationale en fonction des avis consulaires du gouvernement canadien et de la réalité observée par ses partenaires 
sur le terrain. Les mesures d’urgence du CS3R ont été rédigées en collaboration avec plusieurs partenaires, dont l’Asso-
ciation québécoise des organismes de coopération internationale (AQOCI), ainsi qu’un consultant en sécurité organisa-
tionnelle.

« Depuis plus de vingt ans, le CS3R développe et met constamment à jour ses mesures d’urgence à l’étranger afin d’assurer 
à ses participants un espace sécuritaire propice à la coopération internationale. Aujourd’hui encore, avec la montée du 
terrorisme et l’apparition de virus comme Zika, nous sommes conscients que nous devons nous adapter à ces nouveaux 
enjeux », note le coordonnateur des stages au CS3R, Sylvain Pinet, ajoutant  du même souffle que « le risque zéro n’existe 
pas. Les stagiaires doivent accepter un minimum de risque inhérent à tout projet de coopération à l’étranger ».

Ces épreuves ont permis au CS3R de se positionner comme une organisation responsable et bien préparée pour l’enca-
drement des stagiaires. Le travail du secteur des stages au niveau de la gestion des risques pour la santé et la sécurité de 
son personnel et de ses stagiaires a été mis en relief par différents médias. Ces événements sont venus confirmer que nos 
outils de gestion des risques étaient efficients.

Lors des attentats de Ouagadougou, le coordonnateur adjoint 
des stages internationaux du CS3R, Jean-Thomas Houle, ainsi 
que Liliane Auger (notre photo), se trouvaient au Burkina Faso. 
Les deux coopérants sont rentrés sains et saufs au pays.
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PARTIR DU QUÉBEC
Québec sans frontières (QSF)
Dans la poursuite de la mission d’éducation du CS3R, le secteur des stages contribue à former chaque année plus de 
deux-cents jeunes (à travers différents programmes) aux réalités de la coopération internationale en les confrontant 
directement aux conséquences de la mondialisation dans les pays du Sud. Il espère ainsi en faire des citoyennes et des 
citoyens politisés et conscients des enjeux internationaux qui pourront nourrir de leur vision les différentes activités 
de sensibilisation du public du CS3R. De plus, nos différents stages viennent en appui aux projets de solidarité de nos 
partenaires du Sud.

PARTIR DU CANADA
Stages internationaux pour les jeunes autochtones (SIJA)
L’année 2015-2016 aura été marquée par le retour de ces programmes à la longue liste de stages internationaux offerts par 
le CS3R. La mise en œuvre de 16 stages pour jeunes autochtones et de 37 stages pour les jeunes teintera le travail du secteur 
jusqu’en 2017.

À ce jour, une stagiaire autochtone a complété le processus de formation afin de se rendre au Nicaragua. Malgré nos liens 
avec plusieurs organisations autochtones au Québec et l’attrait indéniable pour ce programme, il est difficile de convaincre les 
jeunes Autochtones que cette aventure est vraiment pour eux… En 2015-2016, une agente de recrutement, Valérie Paquette, 
a été embauchée pour travailler spécifiquement sur ce volet.

À l’été 2015, nous avons célébré le grand retour de Cuba dans 
le giron du programme Québec sans frontière (QSF) et comme 
destination-cible pour un projet novateur, soit la promotion des 
droits LGBTQI dans la ville de Bayamo et dans la province de 
Granma. Ce projet a été appuyé par le Centro provincial de Pre-
vención de VIH-sida. Quelques semaines plus tard, un stagiaire 
réciprocité, José Martínez, a passé l’automne au Québec, épaulé 
par l’organisme Sidaction Mauricie.

Trois projets QSF ont eu lieu au cours de l’été 2015 et sont ve-
nus appuyer nos partenaires du Sénégal, du Burkina Faso et de 
Cuba. Vingt-deux jeunes et trois accompagnateurs/trices ont 
suivi le programme de formation de huit mois les amenant à 
réaliser une expérience de solidarité internationale durant 75 
jours.

Liliane Auger a contribué avec succès, à titre de stagiaire du 
volet OCI, à appuyer le secteur des stages au niveau des for-
mations prédépart pour l’ensemble des programmes. Son expé-
rience d’accompagnatrice au Burkina Faso à l’été 2015 et son 
expérience d’enseignante au secondaire ont contribué à enrichir 
le contenu de nos formations.

Par ailleurs, le secteur des stages participe au Comité d’amélio-
ration du programme QSF, ce qui lui permet de préserver les 
objectifs et de diffuser efficacement les valeurs des plus petites 
organisations régionales, tout en contribuant à ajuster le pro-
gramme aux nouvelles réalités du travail à l’international.

L’équipe de stagiaires QSF lors de leur séjour à Cuba, en 
compagnie de José Martínez (à gauche). 

Liliane Auger (à l’extrême gauche) lors d’une 
formation prédépart avec un groupe QSF.
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Programmes des stages internationaux pour les jeunes (PSIJ)
Au PSIJ, ce sont les attentats terroristes qui ont obligé le secteur des stages à relocaliser 10 mandats qui devaient, de 
prime abord, se réaliser au Mali. D’emblée, les séjours ont été relocalisés au Burkina Faso, mais un attentat terroriste 
ayant causé la mort d’une famille québécoise a soulevé les craintes du public et empêché Affaires mondiales Canada 
d’approuver ce plan. Les mandats ont finalement été relocalisés à nouveau, cette fois au Sénégal (Khalambasse) ainsi 
qu’en Haïti (Jacmel).

Courts séjours interculturels : la croissance continue
Douze séjours ont été organisés dans le cadre de ce programme en 2015-2016, ce qui représente une croissance de 
25% par rapport à l’année antérieure. Un record! Il est important de noter que 9 institutions scolaires sur 10 décident 
de répéter l’expérience avec nous, ce qui témoigne de la qualité de l’expérience offerte!

Concrètement, ce sont 2 écoles secondaires, 6 programmes dans 3 institutions collégiales et 4 programmes dans 4 
universités québécoises qui ont pris part à ce programme en 2015-2016, pour un total de 162 participants/es! Les 
partenariats avec les institutions collégiales et universitaires, entre autres, misent de plus en plus sur la pérennité des 
projets et débouchent sur l’octroi de crédits académiques pour les participants.

Psychoéducation sans frontières
Le projet Psychoéducation sans frontières (PSF) est né en 2012 à la suite d’un 
premier séjour organisé avec les finissants/es de l’UQTR en Haïti. En 2015-
2016, 35 participants/es provenant de cinq universités québécoises se sont 
inscrits/es au PSF. Les participants/es ont amassé plus de 100 000$ pour 
réaliser quatre projets en Haïti, au Sénégal et au Pérou. À moyen terme, PSF 
pourrait voler de ses propres ailes. 

Fin des séjours 100 % solidaires
Malgré les demandes d’information, le CS3R ne dispose pas des effectifs 
et du temps nécessaire pour soutenir l’organisation des séjours de solida-
rité internationale pour les personnes âgées de 35 ans et plus. Ce sont 
donc les calendes grecques qui héritent de ce dossier!

Près d’une cinquantaine de jeunes de 5e secondaire, inscrits au 
Programme d’études internationales de l’école des Pionniers de 
Trois-Rivières, ont participé à un séjour interculturel de solidarité 
internationale à Cuba en avril dernier.

Le coordonnateur des stages internationaux, Sylvain Pinet, 
lors d’une mission de suivi au Nicaragua.

Visite des partenaires
Grâce au financement des programmes PSIJ, SIJA et QSF, le secteur des 
stages a pu rendre visite à ses partenaires à Cuba en avril 2015, au Burki-
na Faso et en Haïti en janvier 2016, ainsi qu’au Nicaragua en avril 2016. 
Ces visites ont permis de consolider les liens existants et de développer 
de nouveaux partenariats, renforçant ainsi notre présence dans ces pays 
et semant les premières graines de futurs financements.

● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● 

stages internationaux



Statistiques et retombées
L’équipe des stages a assuré la préparation et l’animation de 5 week-ends de formation pour les stagiaires QSF, 36 formations pour les courts séjours interculturels de solidarité 
internationale, de Shawinigan en passant par Rimouski, 5 formations pour les accompagnateurs/trices QSF, 2 semaines intensives de formation pour les participants/es aux programmes 
PSIJ et SIJA, et une formation pour les professeurs/es accompagnateurs/trices des projets de courts séjours. Ces formations ont requis la collaboration de près de 20 personnes externes, 
dont plusieurs anciens/nes stagiaires qui désirent s’impliquer à leur retour. Ainsi, en 2015-2016, l’équipe des stages du CS3R a permis à 199 personnes de vivre une expérience d’initiation 
à la solidarité internationale!

Perspectives pour 2016-2017
L’année 2016-2017 est déjà bien amorcée avec un ca-
lendrier de 14 projets de courts séjours confirmés. 
D’autres pourraient s’ajouter en cours d’année, grâce 
aux retombées du travail soutenu de développement 
du secteur et la présence médiatique accrue de nos 
projets dans les médias régionaux.

Le secteur des stages du CS3R renforcera davantage sa 
présence dans les milieux collégiaux et universitaires 
de la Mauricie. Nos outils de gestion de risque à l’étran-
ger et nos protocoles de sécurité sont cités en exemple, 
de même que la diversité de nos partenaires et la flexi-
bilité et le sérieux de notre formation prédépart.

La remise au goût du jour du site Internet du CS3R fera 
une belle place aux stages, ce qui permettra de faciliter 
la promotion de nos différents projets et le recrutement. 
L’inscription pourra dorénavant se faire en ligne, et l’in-
formation sera accessible en peu de clics, et même à par-
tir d’un téléphone portable. 

Avec l’arrivée de Liliane Auger dans l’équipe, c’est le tra-
vail de formation préparatoire pour l’ensemble de nos 
programmes de stages qui sera systématisé et pris en 
charge. La révision de nos ateliers de formation est déjà 
en cours de route et nous travaillons depuis quelques 
mois à la mise sur pied d’une formation destinée aux for-
mateurs/trices afin de consolider les compétences de nos 
accompagnateurs/trices internationaux et de former des 
ancien/nes stagiaires à l’animation des séances de prépara-
tion prédépart et retour pour tous nos programmes.

● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● 

6 RAPPOR T ANNUEL 2015-2016

stages internationaux

Déjà 14 projets de courts séjours à l’étranger sont à l’horaire du CS3R pour l’année 2016-2017.
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Annie Lafontaine et Sylvain Pinet, en compagnie 
d’agriculteurs haïtiens lors d’un séjour réalisé en janvier 2016.
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Mise en contexte
En 2015-2016, c’est grâce au soutien renouvelé du ministère des Relations internationales 
et de la Francophonie du Québec (MRIFQ) et de l’organisation « Développement et Paix » 
que le CS3R a pu continuer à appuyer ses partenaires en Bolivie et en Haïti.

Bolivie
En juillet 2015, nous avons reçu la confirmation que le MRIFQ appuyait un nouveau projet 
pour l’organisation bolivienne Centro de promocion y Salud intégral (CEPROSI). Le projet, 
« Jardins collectifs et familiaux comme outils de développement intégral et d’autonomisa-
tion des femmes »  a donc débuté en novembre 2015. Le projet vise à développer, à travers 
un processus d’autonomisation des femmes, un modèle de développement intégral et du-
rable. Ce projet propose la mise en place de jardins familiaux et collectifs, le développement 
de compétences et la création d’un revenu économique alternatif pour les femmes. 

Ce projet, élaboré dans un processus de gestion participative, est le résultat d’une vaste 
consultation auprès des 400 femmes actives au sein de CEPROSI et répond à une problé-
matique de malnutrition et de ses effets sur la santé.  Richard Grenier et Annie Lafontaine 
ont fait une visite terrain en novembre 2015 afin d’élaborer le plan de mise en œuvre de ce 
nouveau projet.

Haïti
En 2015-2016, le MRIFQ a approuvé une nouvelle proposition permettant d’appuyer l’or-
ganisme IRATAM en Haïti. Cette proposition vise à soutenir les efforts des paysans et des 
coopératives agroforestières du département du Nord-Est d’Haïti. Plus spécifiquement, le 
projet déposé au PQDI permet de lancer la deuxième phase d’un projet d’IRATAM financé 
au départ par Développement et Paix et dont l’objectif est la mise en place d’une entreprise 
d’économie solidaire au service des coopératives et des paysans membres de la Fédération 
des coopératives caféières et agroforestières (FECOCANE) du Nord-Est. Rappelons que ce 
projet vise à contrôler la qualité et la commercialisation des produits agricoles. 

Alors que cette première phase visait essentiellement la mise en place des structures 
organisationnelles, soit l’achat d’un terrain, la deuxième phase permettra l’aménage-
ment d’un bâtiment et l’achat des équipements de base pour démarrer les activités de ce 

Coopération internationale
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Mission
Le volet de la coopération internationale du CS3R vise à soutenir concrètement les initiatives de la société civile et les efforts de développement de nos partenaires de Cuba, d’Haïti, 
du Mali, de la Bolivie, du Nicaragua et du Sénégal. Le CS3R s’associe avec des partenaires qui se caractérisent par leur représentativité de la société civile et par leur engagement à 
promouvoir les intérêts des collectivités.

parc agro-industriel (entreposage des denrées agricoles, centre de décorticage et centre de 
contrôle de la qualité et de dégustation du café). 

En parallèle, ce projet appuiera les communautés de Corosse et de Vallières dans leurs ef-
forts pour améliorer leurs connaissances des meilleures techniques agricoles en terrain 
montagneux, leur rendement agricole, de même que leurs capacités d’organisation et de 
mobilisation. Le projet vise également le renforcement des capacités de nos partenaires, 
soit les communautés de base elles-mêmes, mais aussi l’IRATAM et la FECOCANE.  Une vi-
site terrain a également été réalisée  en janvier 2016 par Sylvain Pinet et Annie Lafontaine 
afin d’élaborer le plan de mise en œuvre du nouveau projet.

● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● 



● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● 8 RAPPOR T ANNUEL 2015-2016

L’équipe du RITA est composée de Richard Grenier, coordonnateur, Anick Michaud, 

adjointe à la coordination, Sarah Bourdage et Néné Diallo, agentes de développement.

De gauche à droite, les élèves gagnants, inscrits à l’école Laflèche (Commission scolaire de 
l’Énergie) : Marianne Waltzing, Maxence Gélinas, Robin Saint-Pierre et Jérémy Guérard. Les 
élèves sont accompagnés d’Anick Michaud, agente de développement au Réseau In-Terre-Actif, 
et des enseignantes Stéphanie Lemire et Claudia Veilleux.

De gauche à droite, les élèves gagnants, inscrits à l’école Bois-Joli (Commission scolaire du Chemin-

du-Roy) : Mégane Racine, Braxton McComeau, Laurence Bordeleau, Antoine Métivier et Frédéryk 

Harnois. À l’arrière : Richard Grenier, coordonnateur du Réseau-In-Terre-Actif, les enseignantes 

Nadine Lamothe et Céline Richard, Anick Michaud, agente de développement au Réseau In-Terre-

Actif, ainsi qu’Emmanuel Rivard, vice-président du Syndicat de l’enseignement des Vieilles-Forges.

RÉSEAU IN-TERRE-ACTIF

Mission
Le Réseau In-Terre-Actif (RITA), secteur jeunesse du CS3R, vise l’éducation citoyenne et l’engagement des jeunes. Pour ce faire, il offre aux 
intervenants scolaires du primaire et du secondaire, ainsi qu’aux intervenants en éducation populaire, du matériel pédagogique adapté, 
des animations, des concours, des activités éducatives et des campagnes de solidarité portant sur des thématiques liées à l’exercice de la 
citoyenneté et à la solidarité internationale. Au Québec, le RITA est devenu une référence en éducation citoyenne des jeunes! 

Principales réalisations 
en 2015-2016
Album thématique
Intitulé : Comprendre pour agir : pour une culture de la paix, cet album thématique est utilisé 
au niveau scolaire en français, en éthique et culture religieuse, ainsi qu’en éducation populaire. 
Cet album en couleurs de 24 pages favorise une meilleure compréhension de l’importance de 
construire un monde de paix. Il propose des outils et des stratégies pour résoudre pacifique-
ment les conflits tout en invitant à relever des défis et à poser des gestes concrets pour faire une 
différence. L’album sert d’outil de base au concours régional Génies en herbe. Il a été illustré par 
le caricaturiste Boris. Dans sa version papier, plus de 2 000 copies ont été diffusées et utilisées. 
Ce projet a été rendu possible grâce à l’appui financier du ministère des Relations internationales 
et de la Francophonie du Québec (MRIFQ) et par l’entremise du Fonds d’éducation et d’engage-
ment du public en solidarité internationale (FEEPSI).

Génies en herbe
Ce concours vise à susciter le désir d’engagement des élèves du 3e cycle du primaire et du 1er cycle 
du secondaire par le biais d’un accompagnement en classe offert par l’équipe du RITA, ainsi que 
par une compétition amicale entre les écoles participantes. Pour cette 5ième édition, plus de 1500 
élèves issus de 35 écoles de la région ont pris part au concours, placé cette année sous le thème 
de la culture de la paix. Des dizaines d’animations scolaires ont été réalisées en classe. Ce projet a 
également été rendu possible grâce à l’appui financier du MRIFQ et par l’entremise du FEEPSI.
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RÉSEAU IN-TERRE-ACTIF

Richard Grenier, coordonnateur du RITA, Charlotte Pépin-Tanguay, lauréate du deuxième prix, et 
Jean-Gabriel Comeau, lauréat du troisième prix. Absent de la photo : Justin Courtois, lauréat du 
premier prix du concours de lettre ouverte.

Réunis pour le vernissage de l’exposition Change le monde, une œuvre à la fois, de gauche à droite, Naïd, 
animateur lors du vernissage, Javier Escamilla, artiste accompagnateur, Yvon Noël, directeur du MQCP, 
et Richard Grenier, coordonnateur du projet.

Change le monde, une œuvre à la fois
Change le monde, une œuvre à la fois vise à développer la conscience sociale, le sens critique, 
le désir d’engagement ainsi que les compétences artistiques et professionnelles des jeunes du 
secondaire de la Mauricie et du Centre-du-Québec par la création d’œuvres médiatiques et 
l’élaboration d’une exposition muséale d’envergure. La 5e édition de l’événement s’est dérou-
lée du 19 avril au 1er mai dans l’enceinte du Musée québécois de culture populaire (MQCP), 
ainsi qu’au sein de 8 commerces de centre-ville de Trois-Rivières. Cette activité, organisée en 
collaboration avec l’artiste Javier Escamilla, a permis à 400 élèves de 7 écoles secondaires 
de la Mauricie et du Centre-du-Québec et d’un organisme communautaire d’exprimer leur 
point de vue sur des enjeux sociaux et internationaux qui les touchent. Un vernissage a eu 
lieu le 19 avril en présence des médias et plus de 150 personnes. Quelques visites guidées 
ont également été animées avec différents public tout au long de l’exposition qui a rejoint 
des milliers de personnes. Ce projet est finaliste dans la catégorie Éducation-Culture des 
Grands prix culturels de Trois-Rivières.

Brigades vertes
Cette année, le RITA a accompagné des brigades écologiques dans des écoles primaires et 
secondaires de la région grâce au soutien financier d’Intact Assurance et de Gaudreau Envi-
ronnement. Dans le cadre de ce projet, des centaines d’élèves ont relevé divers défis écologi-
ques afin de réduire leurs déchets en appliquant, entre autres, le principe des 3 RV (Rédui-
re, Réutiliser, Recycler, Valoriser). Ce projet a permis de voir émerger de nombreux jeunes 
soucieux de se mettre en action pour une école et un monde plus verts. Avec ce projet, les 
élèves deviennent de réels acteurs de changement grâce à des actions concrètes dans leur 
milieu, entre autres : mettre en place un système de compostage à l’école, réaliser l’activité 
de la boîte à lunch écologique, mettre en place un meilleur système de recyclage, sensibili-
ser les élèves de l’école par l’entremise de capsules à l’interphone ou de kiosque, etc.

La lettre ouverte: un outil citoyen
Par le biais de ce concours, le RITA invite les élèves de 4e et de 5e secondaire à prendre 
position sur un enjeu contemporain au moyen d’une lettre ouverte d’environ 400 à 500 
mots. Pour ce faire, les élèves colligent un dossier de textes présentant divers points de 
vue sur la question traitée. Cette année, la troisième édition portait sur la consomma-
tion de pétrole au Québec.
Plus de 1000 élèves provenant de 35 classes de 7 écoles secondaires de la région ont 
pris part au concours. Les meilleurs textes ont été envoyés à un jury qui a sélectionné 
trois gagnants. Ceux-ci ont été diffusés régionalement, notamment dans La Gazette 
de la Mauricie. Des partenaires financiers ont permis la réalisation de cette 3e édition 
du concours et la remise de prix aux gagnants. Notons l’appui de la Société Saint-Jean-
Baptiste de la Mauricie ainsi que du Fonds Thérèse D. Denoncourt de la Société d’étude 
et de conférences Mauricie/Centre-du-Québec.



RÉSEAU IN-TERRE-ACTIF Dans le cadre 
de la Journée 
internationale de la 
paix, deux membres 
de l’équipe du 
RITA, accompagnés 
de deux jeunes 
trifluviennes, 
ont été invités 
à l’Observatoire 
Jeunesse à New York, 
au siège social des 
Nations Unies.
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Les différentes expositions photos du RITA ont été installées dans 
20 nouveaux lieux cette année, dont à Blanc-Sablon sur la Côte-Nord 
et à Carleton-sur-Mer en Gaspésie.

Le RITA a élaboré et offert des animations dans les écoles et dans 
les organismes sur les thèmes suivants : les réfugiés, la culture de la 
paix, les droits des femmes et l’obsolescence programmée. 

Poursuite d’une entente de collaboration entre le RITA et le Départe-
ment des Sciences de l’éducation de l’UQTR, d’un partenariat avec le 
Centre d’expertise régional en éducation au développement durable, 
ainsi qu’avec le Syndicat des enseignants/es des Vieilles-Forges.

Participation à des colloques et congrès. Ces participations permet-
tent de faire connaître le travail d’éducation citoyenne et solidaire 
effectué par le RITA, en plus de favoriser le réseautage entre organi-
sations et intervenants scolaires de la région et du Québec.

Statistiques et faits marquants
2 454 membres reçoivent notre bulletin électronique et plus de 500 
intervenants scolaires se sont inscrits au Réseau In-Terre-Actif du-
rant l’année 2015-2016. 

Plus de 200 interventions et/ou animations dans près de 60 écoles 
(primaires et secondaires), 3 institutions collégiales et une université 
ont été réalisées au cours de l’année scolaire 2015-2016.

Le RITA a été finaliste dans la catégorie Initiative Éducation-Culture 
pour l’événement Change le monde, une œuvre à la fois, dans le cadre 
des Grands Prix culturels de Trois-Rivières. 

Le RITA a bénéficié d’une grande visibilité médiatique avec une ving-
taine de publications médias : Radio-Canada,  Le Nouvelliste, La Ga-
zette de la Mauricie, l’Hebdo journal et le 106,9 FM.

Réalisations en vrac 

Joëlle Morin, Juliana Escamilla, Richard Grenier, coordonnateur du Réseau In-Terre-Actif, 
ainsi que Javier Escamilla lors de leur passage au siège social de l’ONU à New York.
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ÉDUCATION ET CAMPAGNE 
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Mise en contexte 
Des chapitres de l’actualité internationale tels que la marche mondiale des femmes, le 
conflit en Syrie, le conflit israélo-palestinien, la crise des réfugiés, l’austérité, la lutte aux 
changements climatiques sont autant d’événements qui ont teinté les activités du secteur 
de l’éducation et des campagnes.

Journées québécoises de la solidarité internationale
Les Journées québécoises de la solidarité internationale (JQSI) se sont déroulées 
du 5 au 14 novembre 2015. Le thème choisi cette année était «Toutes ensemble», 
car les JQSI 2015 se voulaient l’épilogue complémentaire à la Marche mondiale 
des femmes au Québec, durant laquelle 10 000 personnes ont marché dans les 
rues de Trois-Rivières le 17 octobre.

Le CS3R était particulièrement fier de chapeauter cette 19e édition des JQSI, en 
Mauricie, épaulé par cinq femmes influentes de la région à titre de porte-paroles ré-
gionales. Ces femmes, qui ont à cœur l’épanouissement de la femme d’ici et d’ailleurs, 
étaient : Joanne Blais de la Table de concertation du mouvement des femmes de la 
Mauricie, France Lavigne du Centre deS femmes de Shawinigan, Nicole Philippe, 
retraitée du Centre jeunesse de la Mauricie et du Centre-du-Québec, Suzie O’Bom-
sawin du Grand Conseil de la Nation Waban-Aki (Wôlinak) et Elvire Toffa Juteau du 
REgroupement des Amazones d’Afrique et du Monde. C’est donc « Toutes ensem-
ble » que les cinq porte-paroles régionales des JQSI 2015 en Mauricie ont pris part 
aux activités et ont fait la promotion de celles-ci dans leur réseau.

Pour cette édition des JQSI, nous avons pris le soin d’illustrer, à travers notre 
programmation, l’équité et l’égalité entre les femmes et les hommes. Toutes nos 
activités étaient pensées pour mettre en avant les femmes et ont permis de 
rencontrer plus de 1000 personnes en seulement 10 jours. De plus, avec l’ani-
mation jeunesse sur la question des femmes dans le monde, ce sont 350 jeunes 
qui ont été sensibilisés, et ce à travers 12 animations dans les classes.

5 à 7 Femmes de développement
Une activité conviviale dédiée entièrement aux femmes désirant s’impliquer 
pour la cause des femmes partout dans le monde. Cette activité a permis no-
tamment de recruter de nouvelles militantes pour le Comité femmes et déve-
loppement du CS3R.

Conférences
Soirée de conférences sur des thèmes variés, entre autres  : les impacts des 
politiques d’austérité sur les femmes (conférence d’Aurélie Lanctôt), l’apport 
du cinéma dans la lutte des Premières Nations (conférence de la Wapikoni 
mobile) et les politiques d’austérité et l’exploitation des hydrocarbures (confé-
rence de Ianik Marcil).

Mission de l’éducation et des campagnes
Le volet des campagnes, des activités de solidarité et des communications offre au grand 
public une analyse alternative des grands enjeux internationaux tels que la mondialisation, 
les conflits, la consommation responsable, etc. Il propose également une autre lecture 
de l’actualité internationale, ainsi que des pistes d’action permettant de s’impliquer 
concrètement. Ce volet vise à construire un monde qui nous ressemble et nous rassemble : 
juste, équitable et démocratique. 

Dans le cadre de la 19e édition des Journées québécoises de la solidarité internationale, le CS3R a eu 
le bonheur de remettre conjointement le Prix Solidarité Brian Barton 2015 à Louise Lebrun et à Diane 
Lemay. Sur la photographie, on reconnaît Anick Beneke, membre du conseil d’administration du CS3R, 
les lauréates Louise Lebrun et Diane Lemay, le directeur général du CS3R Jean-Marc Lord, ainsi que 
Joanie Milette, agente de développement au CS3R.

Projections de films
En partenariat avec le Ciné-Campus et le CALACS, près de 200 personnes ont assisté à la projection du film 
L’homme qui répare les femmes. La projection était suivie d’une discussion animée par la porte-parole Joanne 
Blais. Le film Omar a également été présenté.
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Autres activités
d’éducation et de 

mobilisation

ÉDUCATION ET CAMPAGNE
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Semaine du développement international
La crise des personnes réfugiées en provenance de Syrie est une des plus importantes depuis la Deuxième Guerre mondiale. À l’été 2015, elle s’est retrouvée au cœur de la 

couverture médiatique. Le CS3R fut particulièrement sensible à cette question. Ainsi, plusieurs activités ont été mises en place afin de sensibiliser la population sur la réalité des 
personnes réfugiées. Dans le cadre de la Semaine du développement international, le Réseau-In-Terre-Actif du CS3R a donc conçu une animation présentée devant plus de 550 

jeunes dans plusieurs écoles de la région ainsi que 115 adultes au sein de 3 organismes régionaux.

Photographie tirée du dîner-conférence que le CS3R a organisé le 22 mars au Centre 
intégré universitaire de santé et de services sociaux de la Mauricie-et-du-Centre-
du-Québec (CIUSSS-MCQ). Cette activité s’est tenue dans le cadre de la campagne 
« Bienvenue aux réfugiés ». Sur la photo :  Annie Lafontaine, travailleuse sociale à 
la Clinique des réfugiés du CIUSSS-MCQ, la conférencière du Comité de Solidarité/
Trois-Rivières Néné Diallo, ainsi que Kim Trudel, spécialiste en activités cliniques 
au CIUSSS-MCQ. 

 C’est devant un amphithéâtre rempli à pleine capacité que des invités de marque ont débattu durant 
près de deux heures sur le thème : « L’enjeu des réfugiés climatiques est l’affaire de qui? », dans le cadre 
de l’activité Bar des sciences du Collège Laflèche. De gauche à droite : Sylvain Pinet, coordonnateur des 
stages internationaux au Comité de Solidarité/Trois-Rivières, Steven Roy Cullen, coordonnateur par 
intérim de La Gazette de la Mauricie, Sylvain Robert, directeur du Département de chimie, biochimie et 
physique de l’Université du Québec à Trois-Rivières, Yvan Suaza, directeur général du Service d’accueil 
des nouveaux arrivants de Trois-Rivières, ainsi que Louis Marchildon, physicien et auteur scientifique..

- Participation à la Marche mondiale des femmes. Implication active d’une employée au sein du comité logistique de la Marche, 
  chapeauté par la Table de concertation du mouvement des femmes de la Mauricie.
- Conférence sur la Syrie d’Ibrahim Renno le 28 octobre 2015 au complexe Laviolette de Trois-Rivières en présence de plus de 40 personnes. 
- Projection du film Les 18 Fugitives sur le conflit israélo-palestinien au cinéma Le Tapis Rouge le 8 décembre 2015, 
  une vingtaine de personnes présentes ainsi que deux représentants de la campagne BDS- Québec.
- Représentations diverses au sein de collectifs régionaux et provinciaux.

12RAPPOR T ANNUEL 2015-2016● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● 



Mise en contexte
Le financement autonome au sein d’une organisation comme le CS3R constitue un défi 
important. Le CS3R ne montre pas d’enfants affamés dans ses documents de financement et 
n’utilise pas non plus d’images fortes, chargées émotivement, pour susciter les dons. Il s’agit 
là d’un choix éthique et d’une question de mission fondamentale. Mais malgré les limites que 
nous nous imposons, nous réussissons à générer un financement autonome qui constitue une 
clé essentielle, un levier, afin d’obtenir du financement de bailleurs de fonds institutionnels 
et privés. Les sommes recueillies auprès de nos membres et sympathisants paraissent petites 
en comparaison du budget global du CS3R, mais sans elles, il serait absolument impossible 
d’obtenir du financement auprès du ministère des Relations internationales et de la 
Francophonie (MRIF), ou d’Affaires mondiales Canada, par exemple.

Merci à tous ceux et celles, individus, institutions, organismes, entreprises, qui croient à la 
mission du CS3R et qui contribuent à diverses activités de financement. Chaque dollar que 
nous recueillons nous-mêmes nous rend plus indépendants, en plus de renforcer notre mission 
et notre détermination. 

La campagne annuelle de financement
Des difficultés logistiques et de temps nous ont empêchés d’effectuer le rappel habituel, ce qui a 
eu pour effet de diminuer les sommes recueillies au final, mais nous notons une augmentation 
des dons en ligne, signe que notre stratégie de diffusion via Facebook et le site internet du CS3R 
fonctionne de mieux en mieux.

Loterie solidaire
Depuis plus de 20 ans, la Loterie solidaire est l’une des activités de financement autonome les 
plus importantes du CS3R. Avec 175 billets vendus, elle permet d’amasser chaque année un bé-
néfice d’environ 10 600 $. Une somme qui est absolument essentielle au bon fonctionnement 
des activités d’éducation et de mobilisation citoyenne du CS3R. 

Le succès de cette activité de financement majeure est assuré par le travail acharné de plusieurs 
bénévoles qui vendent des billets à des membres de leur entourage et à leurs proches. C’est sans 
compter l’engagement de Ginette Houle, secrétaire-réceptionniste au CS3R, qui met tout son 
cœur et toute son énergie pendant plusieurs mois à la réussite de cette activité de financement 
primordiale pour notre organisation.  

Avis aux intéressés, nous sommes déjà à la recherche de plusieurs personnes pour vendre les 175 
billets de la prochaine Loterie solidaire. Votre soutien est essentiel !

Don planifié
Un legs testamentaire au CS3R ? Pourquoi pas !
De plus en plus de gens décident de léguer une partie de leurs biens en héritage à un organisme 
de leur choix. Si le legs testamentaire est la forme de don planifié la plus courante, il est égale-
ment possible de léguer une police d’assurance-vie, de faire un don mensuel ou un legs d’actions 
d’entreprise. Par ailleurs, certaines personnes optent pour la constitution d’un fonds de dotation 
dont les revenus d’intérêts bénéficient à l’organisme. 

Si vous souhaitez en savoir davantage sur les possibilités de faire un don planifié au bénéfice du 
CS3R, n’hésitez pas à en parler à votre professionnel (courtier en valeurs mobilières ou en as-
surance-vie) ou avec le directeur général du CS3R, Jean-Marc Lord, au 819-373-2598 poste 305 
(jean.marc.lord@cs3r.org).

L’équipe des finances, de l’administration et des communications. 
De gauche à droite : Olivier Gamelin, coordonnateur des communications, Ana Maria 
Piraquive à la comptabilité, Ginette Houle, secrétaire, et le directeur général du CS3R, 
Jean-Marc Lord.

LE FINANCEMENT AUTONOME

● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● 

13RAPPOR T ANNUEL 2015-2016● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● 



Site Internet, bulletins de liaison et médias sociaux
Quotidiennement, l’équipe des communications alimente la plateforme Internet du CS3R. Depuis mai 2016, l’orga-
nisme dispose d’un nouveau site Internet rafraîchi selon le goût du jour, mais surtout accessible via les tablettes élec-
troniques et les téléphones intelligents. Le nouveau site du CS3R met d’avantage l’accent sur les stages internationaux 
offerts par l’organisme, et permet aux stagiaires de déposer leur candidature directement en ligne. Un espace stage est 
également ouvert aux stagiaires, espace sécurité où ils peuvent déposer tous les documents, rapports de stages, photos, 
etc., inhérents à leur séjour à l’étranger.

L’équipe des communications s’est également affairée tout au long de l’année à faire parvenir à nos quelques 2000 
membres une infolettre qui détaille les activités organisées par l’organisme. Ce bulletin de liaison a été envoyé par voie 
électronique à chaque trois semaines. 

Enfin, notons que les médias sociaux, particulièrement le compte Facebook du CS3R, ont été utilisés pour diffuser les 
nouvelles internes de l’organisme. Chaque semaine, environ 6000 personnes sont ainsi atteintes par les publications du 
CS3R, au nombre de deux par jour, sept jours sur sept. Le nombre de personnes qui ont aimé la page du CS3R s’élevait à 
2561 personnes en date du 1er mai 2016. Dans un avenir rapproché, le CS3R entend réactiver son compte Twitter afin 
de rejoindre davantage de gens et ainsi propager la bonne nouvelle avec efficience. 

COMMUNICATIONS 
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Le Point
Le Point est un magazine permettant de mieux comprendre les 
grands enjeux internationaux. Publié à deux reprises durant l’année, 
il vise à offrir une information et une analyse alternative de l’actua-
lité internationale. En 2015-2016, deux dossiers spéciaux ont fait la 
une du Point, soit la situation des réfugiés et la solidarité internatio-
nale. Le Point est rédigé en totalité par des militants/es, stagiaires 
et partenaires du CS3R. Il est imprimé à plus de 1000 exemplaires, 
est distribué gratuitement et est également accessible via le site In-
ternet du CS3R.

Nouveau site internet du CS3R au cs3r.org
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COMMUNICATIONS 
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Quelques thèmes 
des Grands enjeux
- Les virus de la pauvreté
- L’économie circulaire
- La poudrière du Sahel
- Le partenariat transpacifique
- La richesse des peuples autochtones
- La crise des réfugiés Syriens
- Je vote donc nous sommes
- Les inégalités sociales

Quelques thèmes de la 
chronique Le monde vu d’ici
- La peine de mort en Arabie saoudite
- Épidémie de féminicides 
  au Honduras
- Les droits de l’homme 
  au Soudan du Sud
-Les bidonvilles occidentaux
- L’essence illicite au Bénin
- La poudrière sahélienne

- Conflit en République centrafricaine
- Mauritanie : esclave de mère en fille
- La résistance héroïque des Mapuches
- État de guerre au Soudan du Sud
- Bienvenue au Kurdistan
- Yémen : la guerre silencieuse
- Guerre et paix : état de situation
- L’assourdissant silence népalais

Quelques thèmes de la chronique 
Voir le monde autrement
- Le chocolat : nouveau produit de luxe
- Les mouvements socialistes 
  en Amérique latine
- La souveraineté alimentaire
- Élections fédérales
- Les lobbyistes canadiens
- Le Canada vs Israël
- Nos amis…saoudiens
- Vaincre l’État islamique
- Faut-il avoir peur des terroristes ?
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Présence médiatique
L’équipe des communications sollicite régulièrement l’attention des médias afin de promouvoir les ac-
tivités du CS3R et offrir une analyse alternative de l’actualité internationale. Des relations publiques 
assidues, l’originalité des activités offertes et la renommée des invités reçus nous permettent une pré-
sence médiatique continue. En 2015-2016, le CS3R est apparu à plus de 200 reprises dans les médias 
de la Mauricie, mais également dans les médias d’ailleurs au Québec.

En 2015-2016, le CS3R est apparu dans les médias suivants  : Radio-Canada Mauricie (télé, radio 
et Web), Le Nouvelliste, L’Hebdo journal, L’Avantage (Rimouski), Le Devoir, Magazine Connexion 
(UQTR), Journal La Galère, La Nouvelle Union (Victoriaville), L’Hebdo du Saint-Maurice, L’Écho de 
La Tuque, La Gazette de la Mauricie, TVA Trois-Rivières, TVA Rimouski, le 106,9 FM, le 103,1 FM, 
le 97,1 FM.

Collaboration médiatique
Le CS3R collabore sur une base régulière avec les médias régionaux afin d’offrir à la population un 
regard alternatif sur les enjeux internationaux qui secouent la planète. Ainsi, le CS3R tient une chro-
nique intitulée Le monde vue d’ici dans les pages du quotidien Le Nouvelliste (aux deux semaines), 
ainsi qu’une chronique mensuelle intitulée Voir le monde autrement, une carte postale et un clin d’œil 
géographique dans La Gazette de la Mauricie. Enfin, le CS3R dispose de deux pages complètes dans La 
Gazette de la Mauricie pour rédiger ses Grands enjeux. L’ensemble de ces publications sont également 
disponibles en ligne.

● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● 



VIE ASSOCIATIVE
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Mission 
Les militants/es constituent la force dynamique de l’organisme. Ils/
Elles sont invités à proposer tout projet d’activité d’éducation et 
d’information qui leur apparaît pertinent. Leur contribution et leur 
participation enrichissent les activités du CS3R et donnent du poids 
aux campagnes de l’organisation.

Mise en contexte 
Le CS3R compte sur des dizaines de militants/es pour animer la 
vie associative de l’organisme. Parmi les comités actifs au cours de 
l’année 2015-2016, notons: le comité jeunesse, le comité femmes 
et développement, le comité Palestine, le comité de rédaction ainsi 
que le comité en lien avec le Forum social mondial de Montréal 
(regroupement mauricien d’organismes).  
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Les membres du comité jeunesse du CS3R : Maximilien Théberge, Catherine Plante-
Rodrigue, Candide Germain-Duval, Ève-Marie Ducharme, la coordonnatrice Anick 
Michaud, Ozalée Constant-Nolet et Chloé Montembeault.
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 Sur la photo, on reconnaît, de gauche à droite, certains membres du Comité femmes et 
développement du CS3R: Chantale Carignan, Claudie Verreault, Julie Verreault, Audrey 
Ducharme, Néné Diallo, Ann Carbonneau, Diana Castro et Bambara Zenabo.
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Comité jeunesse
Une dizaine de jeunes adultes composent ce comité qui s’est réuni à 7 reprises durant la dernière 
année. Entre autres activités organisées en 2015-2016 : organisation d’activités de réseautage 
avec des personnes autochtones en lien avec le Point de service autochtone de Trois-Rivières, 
organisation d’un souper des inégalités, animation de kiosques de sensibilisation dans le milieu 
sur le commerce équitable et sur le projet Trois-Rivières, ville certifiée équitable, mise à jour de 
la liste des endroits où les gens peuvent se procurer des produits certifiés équitables à Trois-Ri-
vières, etc.

Comité Palestine
Le CS3R s’implique dans la campagne BDS-Québec. Pour ce faire, un comité militant s’est ré-
cemment formé pour informer et mobiliser la population sur cette campagne internationale de 
boycott, de désinvestissements et de sanctions envers les entreprises israéliennes qui opèrent en 
territoires palestiniens.

Comité de rédaction
Le CS3R dynamise un comité de rédaction afin de nourrir et enrichir les nombreuses publica-
tions dont il a la responsabilité. Ce comité est fier des membres qui le composent, membres dont 
l’expérience et les intérêts témoignent d’une belle diversité de points de vue.

Comité femmes et développement
La Marche mondiale des femmes, ainsi que les Journées québécoises de solidarité internatio-
nale, ont permis une relance du Comité femmes et développement cette année. Un noyau de 
femmes se sont rencontrées et planifient l’organisation d’un souper bénéfice en mai prochain 
pour financer la venue d’une partenaire du Sud au Forum social mondial de Montréal.

Comité FSM 
Formation et coordination d’un regroupement mauricien d’organismes et d’institutions en vue du 
Forum social mondial (FSM) qui aura lieu du 9 au 14 août à Montréal. Des employés du CS3R ont 
également pris part à des rencontres de travail du FSM (comité international, comité culturel, etc.)
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LE CS3R EN IMAGES
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1- LE CS3R EN ACTION
Toute l’équipe du CS3R en pleine action, lors d’une rencontre de planifica-

tion dans les locaux de l’organisme.

2- LES DÉFIS DES CHANGEMENTS CLIMATIQUES

Une cinquantaine de personnes se sont déplacées pour assister à une confé-

rence sur les changements climatiques proposée par Madelaine Rouleau, 

professeure de géographie au  Cégep de Trois-Rivières, et Daniel Landry, 

professeur de sociologie au Collège Laflèche. Sur la photo, Mme Rouleau et 

M. Landry entourent Néné Diallo du CS3R.

3- LA MINISTRE SAINT-PIERRE CHANGE LE MONDE

Lors de son passage à Trois-Rivières, la ministre des Relation internationa-

les et de la Francophonie du Québec, Christine Saint-Pierre, n’a pas man-

qué de visiter l’exposition Change le monde, une œuvre à la fois, au Musée 

québécois de culture populaire. Sur la photo, Mme Saint-Pierre est accom-

pagnée de Richard Grenier, coordonnateur du Réseau In-Terre-Actif.

4- DE LA GRANDE VISITE AU CS3R

De passage à Trois-Rivières, la ministre des Relations internationales et 

de la Francophonie du Québec, Christine Saint-Pierre, s’est arrêtée dans 

les bureaux du CS3R afin d’annoncer l’octroi d’un soutien financier de 208 

332$ dans le cadre du programme Québec sans frontières. Sur la photo : 

le directeur général du CS3R, Jean-Marc Lord, la ministre des Relations 

internationales et de la Francophonie du Québec, Christine Saint-Pierre, la 

coordonnatrice du volet coopération internationale au CS3R, Annie Lafon-

taine, le député de Trois-Rivières Jean-Denis Girard, le coordonnateur-ad-

joint des stages de solidarité internationale au CS3R, Jean-Thomas Houle, 

ainsi que Richard Grenier, coordonnateur du Réseau In-Terre-Actif, secteur 

jeunesse du CS3R.

5- LA MAURICIE SE MOBILISE POUR LE FSM

Le CS3R a tenu une conférence de presse afin d’annoncer les multiples acti-

vités organisées par des organismes de la Mauricie dans le cadre du Forum 

social mondial de Montréal. Sur la photo : Jean-Claude Landry, président 

du conseil d’administration du CS3R, Joanie Milette, porte-parole du Re-

groupement mauricien pour le Forum social mondial, Anthony Deshaies, 

directeur par intérim de la Corporation de développement communautaire 

de Trois-Rivières, Jean Fournier, président du Syndicat des professeurs et 

des professeures du Cégep de Trois-Rivières, ainsi que Sylvie Tardif, coor-

donnatrice générale de l’organisme COMSEP.

6- NOUVEAU PARTENAIRE 
AU RÉSEAU IN-TERRE-ACTIF
 Le CS3R et le Réseau In-Terre-Actif peuvent désormais comp-

ter sur un nouveau partenariat pour la réalisation de ses acti-

vité, soit la Société d’étude et de conférences (SEC) Mauricie/ 

Centre-du-Québec. Sur la photo: le coordonnateur du concours 

La lettre ouverte, un outil citoyen, Richard Grenier, accompa-

gné de membres du conseil d’administration de la SEC.
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7- VISITE DE LA BOLIVIE AU CS3R

Dans le cadre d’un projet de stage en réciprocité avec la Bolivie, 

l’équipe du CS3R a eu l’immense bonheur de recevoir dans ses 

locaux deux stagiaires d’origine bolivienne de passage au Qué-

bec. À La Paz, Annel Vargas et Juana Gutierrez, respectivement 

agronome et psychologue, travaillent à développer un projet en 

sécurité alimentaire auprès des femmes victimes de violence. 

On voit ici les deux femmes en compagnie de Joanie Milette, 

agente de développement des stages internationaux au CS3R.

8- TOUT PEUT CHANGER
Une centaine de personnes se sont déplacées, le 7 avril au Ciné-

Campus T-R, pour assister à la représentation du documentai-

re Tout peut changer, proposé par le CS3R et La Gazette de la 

Mauricie. De gauche à droite : Richard Grenier, coordonnateur 

au CS3R, Daniel Landry, professeur de sociologie au Collège La-

flèche, Gilles Leblanc, président du conseil d’administration du 

Ciné-Campus, ainsi que Steven Roy Cullen, coordonnateur de 

La Gazette de la Mauricie.

9- CONFÉRENCE SUR LES RÉFUGIÉS

Une conférence sur les réfugiés a été organisée par le CS3R 

au Centre des femmes l’Héritage. Une quarantaine de femmes 

étaient réunies pour l’occasion. De gauche à droite : Christiane 

Gallo, présidente du conseil d’administration du centre des fem-

mes l’Héritage, Linda Provençal, intervenante à l’Héritage, An-

nie Lessard, coordonnatrice à l’Héritage, Néné Diallo et Joanie 

Milette du CS3R, ainsi que Roxanne Pellerin, agente de commu-

nication à l’Héritage.

10- LA SOLIDARITÉ INTERNATIONALE 

AU PARLEMENT
Sécurité des coopérants québécois à l’étranger, bombardement 

de l’État islamique versus éducation populaire, financement 

récurrent des organismes de coopération internationale, sont 

autant de sujets qui ont coloré les échanges entre Robert Aubin, 

député de Trois-Rivières et porte-parole du NPD en matière de 

développement international, et Michèle Asselin, directrice gé-

nérale de l’Association québécoise des organismes de coopéra-

tion internationale (AQOCI). Sur la photo  : Jean-Claude Lan-

dry, président du conseil d’administration du CS3R, Michèle 

Asselin, directrice générale de l’AQOCI, et le député Robert 

Aubin.

LE CS3R EN IMAGES

● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● ● 

19RAPPOR T ANNUEL 2015-2016

7

8

9

10



942, rue Sainte-Geneviève, Trois-Rivières (Québec) G9A 3X6
819 373-2598  -  www.cs3r.org  -  comitedesolidarite@cs3r.org


